
Qu’est-ce qui
se cache derrière 

le RIP
animaux ?

Un présentateur TV et deux puissants hommes 
d’affaires français – Xavier Niel, patron de Free, 
et Marc Simoncini, ex-patron de Meetic – ont 
lancé cet été un projet de Référendum d’Initiative 
Partagée afin d’interdire des pratiques d’élevage 
des animaux, la chasse à courre et autres chasses 
traditionnelles, et la présentation d’animaux dans 
les zoos, cirques, etc...

Accompagné d’images chocs bien choisies, ce pro-
jet a déjà reçu le soutien de nombreux parlemen-
taires et citoyens. Mais avant de signer, découvrez 
le dessous des cartes.

- L’effondrement de l’élevage français et de toute 
la filière viande. Des centaines de milliers d’em-
plois supprimés au profit des intérêts étrangers.

- Le triomphe des thèses animalistes : plus d’ex-
ploitations de l’animal par et pour l’homme. Soit, 
entre autres choses :

● Plus de chasse évidemment : elle est en pre-
mière ligne.

● Plus de pêche, même en no-kill : l’hameçon fait 
souffrir.

● Plus de poissonneries et de pêche en mer : 
l’agriculture cellulaire produira des tablettes de 
poisson sans poisson.

● Plus d’animaux à la campagne : si l’élevage in-
dustriel est officiellement visé, il est clair que l’éle-
vage paysan sera lui aussi dans le collimateur.

● Interdiction de détenir des volailles (fin des 
basses-cours) si besoin en ayant recours à un 
petit coup de pouce sanitaire (grippe aviaire) ou 
pseudo-sanitaire.

● Abolition de l’équitation, des chiens de berger, 
des chiens d’aveugle…

● Interdiction de la collecte du miel, de la traite 
des vaches, de l’utilisation des œufs (c’est déjà le 
cas dans les cantines).

● Interdiction de la fourrure, puis de tous les pro-
duits en cuir (vêtements, chaussures…) et de tout 
ce que nos aïeux savaient tirer du monde animal.  

● La liste est longue et on n’imagine même pas 
jusqu’où ira le délire. N’a-t-on pas vu récemment 
séparer les coqs des poules pour éviter le « viol 
animal ».

Une habile propagande Derrière le RIP

Soutenus par des magnats de la com-
munication porteurs d’une idéologie 
alimentaire qui nie sa place à l’être hu-
main, et voudrait le faire vivre suivant ses 
canons et ses intérêts – cherchez à qui le 
crime profite – il est facile à ces activistes 
d’influencer les citoyens pour recueillir 
le maximum de soutiens. 

Entrez en résistance ! 

Alertez tout autour de vous, votre fa-
mille, vos amis, vos collègues, en parti-
culier les entreprises des secteurs visés, 
vos syndicats, vos élus en particulier 
les députés. Ils sont plus d’une centaine 
à soutenir ce RIP ; le vôtre l’a-t-il signé ? 
Questionnez-le ! Faites voter des mo-
tions d’opposition par le conseil munici-
pal de votre commune.

Il faut faire barrage à ces extrémistes 
dont on a du mal à croire qu’ils se préoc-
cupent des animaux tant ils sont indiffé-
rents au sort des femmes et des hommes 
de ce pays.

Déconnecter l’homme
de l’animal : voilà ce qui se 

cache derrière le RIP animaux.
Et une énorme manne financière pour servir 

des intérêts qui ne sont pas les nôtres.

Si c’est le monde que vous 
souhaitez laisser à vos 

enfants et petits-enfants : 
signez le RIP animaux !
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D’abord, vous dégoûter de la viande 
Avant d’envahir le marché alimentaire, il 
faut faire évoluer les mentalités. Pour cela, 
les milliardaires américains financent 
des fondations qui elles-mêmes sub-
ventionnent les associations animalistes 
les plus activistes. Ainsi, L 214 a reçu plus 
d’un million d’euros pour lutter contre la 
détention des poules en cages et… faire 
de l’agitation dans les universités.

Faire place nette sur le marché 
Les industriels de l’agriculture cellulaire 
font déjà pression sur les grandes en-
seignes de la distribution pour qu’elles 
ne vendent plus de produits issus de 
l’agriculture et l’élevage traditionnels.

Chasser l’idée de la mort 
La consommation de viande cellulaire 
est un confort moral : l’animal n’a pas 
souffert, car il n’est pas mort mais… il n’est 
pas né non plus ! Y avez-vous songé ? 
Imaginez une campagne sans animaux, 
sans vaches, sans chevaux, sans poules… 
Et sans chasse bien sûr. Le RIP demande 
l’abolition de la chasse à courre et des 
chasses traditionnelles (lesquelles ?) 
mais, demain, il est évident que toute la 
chasse sera concernée.

La population humaine croît de façon exponentielle ; pas 
les ressources pour la nourrir. Cependant, la consom-
mation de viande par les habitants des pays riches a 

beaucoup augmenté, s’appuyant sur une production « in-
dustrielle » d’animaux de boucherie. Une réglementation 
encadre les conditions d’élevage de ces animaux qui néan-
moins indignent les tenants de la cause animale, n’hésitant 
pas à conduire des actions « terroristes » telles que destruc-
tion d’abattoirs, dégradation des boucheries en ville, etc.

Parallèlement, à Silicon Valley, mais aussi en Asie, en Europe 
du Nord, en Israël, quelques milliardaires détenant les start-
up les plus riches du monde – les moteurs de recherche ou 
réseaux sociaux que vous utilisez chaque jour – financent 
des recherches pour produire l’alimentation de demain : la 
viande sans viande, autrement dit l’agriculture cellulaire.

Nourrir la planète demain représente un marché colossal. 
Les recherches sont très avancées, les brevets sont dépo-
sés : ils ne sont pas français. L’invasion du marché se fait par 
étapes, en commençant par les produits végans, et en éva-
cuant peu à peu la viande traditionnelle des étals… Quand 
l’agriculture cellulaire se sera généralisée, notre élevage 
français sera anéanti.

Vous commencez à comprendre ce qui se 
cache derrière le RIP animaux ? Une fortune 
accrue pour les plus puissants de ce monde 
et la misère pour les éleveurs français.

Derrière le RIP : un gros 
tas de dollars et la misère 
dans nos campagnes.

Qu’est-ce que l’agriculture cellulaire ?
L’agriculture cellulaire consiste à préle-
ver des cellules-souches sur un animal, 
pour les placer dans un milieu où elles 
auront les éléments nécessaires pour 
se multiplier et se transformer jusqu’à 
faire de la fausse viande de volaille, de 
porc, de bœuf, de poisson… jusqu’au foie 
gras. L’agriculteur sera remplacé par 
une espèce de Frankenstein en blouse 
blanche dans d’énormes entreprises bio-
chimiques… et polluantes.

Le Référendum d’Initiative Partagée 
Le référendum d’initiative partagée est 
une procédure définie à l’article 11 de la 
Constitution, permettant d’organiser un 
référendum sur une proposition de loi, 
présentée par au moins 1/5e des parle-
mentaires et soutenue par 1/10e du corps 
électoral, soit environ 4,7 millions de ci-
toyens. Le délai de collecte des signa-
tures, ouvert en juillet, est de 9 mois. Au 
1er septembre, le conteur affiche 130 élus 
(il en faut 185) et 600.000 citoyens.

Quels seront les effets réels de ces 
mesures sur votre vie ? 

Tout ceci impactera clairement votre ali-
mentation, avec pénurie de produits tels 
que les œufs, le lait, les viandes, mais 
aussi les loisirs, la possession d’animaux 
domestiques, de basse-cour. Au-delà il 
y a votre budget. Cette pénurie voulue 
entraînera l’augmentation des prix, votre 
emploi – nous dépendons tous les uns 
des autres. Ainsi, seront sinistrés les 
entreprises des secteurs concernés, 
de l’agriculture à la distribution (de la 
fourche à la fourchette), mais aussi l’en-
vironnement, les paysages, la vie même 
des villes et villages…

Il est particulièrement choquant que des 
députés dont le souci est – ou devrait 
être – la défense de leurs concitoyens 
dans les aspects sociaux, économiques 
et culturels, signent le RIP et préparent 
le lit des milliardaires. Comment l’expli-
queront-ils à leurs électeurs ? À moins 
qu’ils n’aient pas saisi les tenants et abou-
tissants ? Dans ce cas, ils peuvent enle-
ver leur signature : il n’y pas de honte à 
se tromper mais il y en a si l’on persiste 
volontairement dans l’erreur.

La carpe et le lapin 

Visionnez
la vidéo de 

“Richard sur Terre”
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